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‘rè3 ^complet ? Autrement ce serait supposer 
.e les élèves d eux-mêmes, étudieront les matières qui n’ont 

pas été enseignées dans leurs cours théoriques. Or tout 
fesseur sait que ce serait une folie de le croire
imj! f6fci °bservfr de Plus. que Von attache une trop grande 
mportance, dans le rapport de votre comité, aux travaux de 

laboratoire qui quoiqu’utiles, ne doivent pas prendre une trop 
grande place dans l’enseignement, (comme l’a indiqué un 
homme qu on n’accusera pas d’ignorance à te sujet, M Char-
vlok'tT ^nsl mtroduction du traité de Physiologie de Lan-
g et de Vartgny et dans son discours à Montréal en 1897)_
et ne d0Ivent P38 remplacer les leçons théoriques et cliniques 
qui ont toujours été et seront toujours d’une importance kau- 
coup plus grande pour former des médecins,—tandis que les 
études de laboratoire par la longueur du temps qu’elL exi­

des médecinsTXantl ^ ****** et

de rill? ,Q“ant,à !a question de ranger les cours d’hygiène et 
e pathologie générale parmi les cours finals, au lieu de primai­

res, une raison bien simple me force de m’ 
faisant
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A Moié ^,Changement' r°H surcharge tropTe^eux'dernières 
années d études médicales et l’on laisserait 
vrage les deux premières années.

(h) Quant à la modification demandée de multiplier les 
examens (d en faire 5 au lieu de 2) j'y suis tout à fait opposé

voudrait assumer une telle responsabilité ! 9

milles surprises, que m’a offertes" k'‘Îa^oTchiœmhé TuTne
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